
Faschismus im LW
Am 27.2.1982 erschien im L.W. auf Seite 9 eine An-
zeige von 22,7x 44,5cm, was 54% der bedruckten
Flache einer Seite ausmacht. Dieselbe Anzeide wur-
de durch einen zwei Kolonnen breiten, lo cm hnhen
Hinweis auf der gUnstigen Seite 3 schon angekUn-
digt. War somit die Form schon aussergewOhnlich,
so war es der Inhalt nicht weniger: Die "Associa-
tion pour la Defense de la Tradition, de la Fa-
mille et de la Propriéte" (TFP), deren Hauptsekre-
tariat in Brasilien ist, protestierte gegen die
Tatsache, dass 6 grosse franztisische Tageszeitun-
gen sich geweigert haben, eine von ihr in Auftrag
gegebene Anzeige zu drucken, mit der sie die Fran-
zosen vor ihrem Untergang in den Klauen des Welt-
kommunismus warnen wollte.

In nicht zu Ubertreffender Manier hat Lambert
Schlechter im "tageblatt" (6.3.82) - weil das LW
seine Leserbriefe ablehnt, "parce qu'elle pro-
vient de vous"- gegen diese BegUnstigung einer fa-
schistischen Vereinigung im L.W. protestiert. Tei-
le seiner Interpellation, die an uns alle gerich-
tet ist, sind nebenstehend abgedruckt.

Durch diese Stellungnahme fUhlten sich auch, end-
lich,einige Christen herausgefordert, zu protestie
ren und Lambert Schlechter fUr seine Ehrlichkeit
und Unverdrossenheit im Kampf fUr die Menschen-
rechte zu danken. Auch dieser Brief folgt unten.

Die "forum"-Redaktion hat ihrerseits versucht, die
HintergrUnde dieser Anzeige auszuleuchten, sowohl
was die auftraggebende Vereinigung als auch was
die Ablehnung durch die franzOsische Presse anbe-
langt. Wohl haben wir schon hOchst interessante
Informationen Uber die Rolle des chilenischen
Zweiges dieser Vereinigung zur Zeit der Regierung
des christdemokratischen Eduardo Frei in Erfah-
rung bringen kOnnen, aber da unsere Ermittlungen
noch nicht abgeschlossen sind, mdchten wir alle
Hintergrundinformationen vorerst auf eine nachste
Nummer verschieben. Zweckdienliche Hinweise von
Seiten unserer Leser sind aber jederzeit willkom-
men.	 Die Redaktion.

Lettre ouverte
a Mgr Jean Hengen,

Evéque de Luxembourg,
a M. Jacques Santer,

Président du PCS
3.
A quoi s'en prend la „Societe Bresilienne pour la Defense
de la Tradition, de la Famille et de la Propriete"?
Est-ce qu'elle sen prend aux mailers d'expropriations de
petits paysans au Bresil?
Est-cc qu elle sen prend a /a destruction de la famille en
Uruguay, en Argentine, au Chili ofc des dizaines de
milliers dassassinats politiques ont seme la terreur et le
malheur dans les famines - assassinats perpetres dans le
souci de sauvegarder ce que l'estreme droite appelle La
„civilisation chretienne.
Est-ce qu'elle seri prend aux regimes qui depuis des
generations violent la dignite humaine de la facon /a plus
a bjecte?

Non, la „Societe Bresilienne pour la Defense de la Tradi-

tion, de /a Famille et de la Propriete" s'en prend au regime
francais, - comme si l'opposition- en France n'etait pas
assez majeure et vaccinee pour le faire elle-meme.
Un pamphlet fasciste bresilien contre Mitterrand dans le
quotidien catholique iuxembaurgeois: qui m'expliquera
les raisons (et les dessous) de cette sin istre combine?
4.
Le communiqué reproduit dam/ le „Luxemburger Wort"
constitue. je cite l'auteur, une Otape de „L'histoire epique
d'un des supremes efforts entrepris signO-crucis', afin
d'eviter a /a civi/isation occidenta/e 'agonisante l'effon-
drement final auque/	 /a voit s'abandonner."
La croix, bien entendu. est celle du Christ. C'est de votre
Christ qu'ils parlent, Monsieur L'Evèque!
5.
Est-ce que le seu it de rins-upportabie est atteint? Ou qu'est-
ce qu'il faudra encore pour que du cOte officiellement
chretien (egli-se ou parti) tine voix, une seule solitaire.
singuLiere voix s'eleve, se manifeste, se frLcse e-ntendre7
Qu est-ce que cette eg/ise du silence? Qu'est-ce que ce parti
„chretien' 0 la botte de 1 'a utoc-rate de /a presse catholique?
6.
Le directeur du ,Luxemburger Wort" vous repondra qu'i/
a agi au nom de la liberte d'opinion, menacee parait-i/
parce que les grands quotidiens francais ne se sont pas
laisses graisser fa patte par le fric fasciste.
A ce propos, permettez une petite anecdote: J'ai e-nvoye
0 la presse y a quelques semaines une ,Lettre ouverte
a l'Ambassade-ur de l'URSS" dans laquelle je fustigeai.
avec la derniere consequence, le regime savietique. Tout
comme le journal de notre parti communi-ste, le „Luzern-
burger Wort" n'a pas pub/i0 ma lettre. J'ai voulu savoir
pourquoi; voici la repon.se que je recus au sixieme coup de
telephone: ,La redaction du LW a decide de ne pas publier
cette lettre. parce qu'elle provient de vous (sic). - Les
fascistes bresiliens ont eu plus de chance. Et plus de sous.
respere que M. Heiderscheid aura la dece-nce d'envoyer au
moins une partie des dollars encaisses vers les cuisines
popu/aires de Santiago et de Recife, oit on essaYe quoti-
diennement de sauver de la famine des milliers de petits
enfants quaucune „Societe pour /a Defense de la Famine"
ne defend.
II est vrai que ni ces enfants, ni /eurs parents (s'ils vivent
encore) n'ont /a chance d'ètre proprietaires: dans leur cas
une „Societe pour la Defense de la Propriete" serait sans
objet...
8.
Je nai besoin ni de vos drapeau.x, rti de vos dog-rnes. ni de
vos programmes pour recevoir en p/ein dons le ve-ntre la
mitraiile /umineuse. de Macthieu 25 v. 3.5-36. „J'ai eu

Je ne suis pas chretien, mais votre Christ est l'un de ceux
qui m'ont appris la rage. Vous comprendrez . clue je rie
m'excuserai pas de vous avoir deranges.

Lambert Schlechter
Jung/ins',,

Lettre ouverte
a Monsieur Lambert

Schlechter
1) Le samedi. 27 fevrier 1982, le „Lusemburger Wort"
publia sur une demi-page un communique encadre et
il/ustre de facon suggestive, provenant d'une „Societe
Bresilienne pour /a Defense de la Famille, de la Traditian
et de /a Propriête" nous revelant que le socialisme autoges-
tionnaire — incompatible avec les principes immuables de
la civilisation chretienne et ,la veritable Doctrine de

— serait en train de: detruire La France et la
civilisation occidentate entiere.
A priori. une telle opinion politique est concevable: tout le
monde a le droit de per-ser ce/a. Mais la provenance, le ton
et le contenu du communique sentaient tellement — disons
le poliment — l'extreme-droite, qu'on pouvait se demander
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quels etaient les rapports entre cc communiqué et le
journal qui le publiait sans la moindre remarque, sans
nierne le placer sous le titre „tribune Libre" — excepte
l'impression microscopique du mot „A nnonce" en bas de la
page.
2) coLa seule reaction publique qui nous soit nnue fut
celle de Lambert Schlechter dans le „tageb/att" du- 6 mars
1982 ("Lettre ouverte a Mgr. Jean Hengen, Eveque de
Luxe-mbourg. M. Jacques &inter, President du PSC"). II
criait son indignation contre un pamphlet provenant de
pays comme Le Bresii, l'Argentine, /a Bolivie, le Chili,
['Uruguay, systemes peu aptes .,nous faire la lecon
dernocratique.- Bien plus, i/ critiqua tine attitude qui
pretend au nom de La croir chretienne (;,in signo crucis")
defendre La tradition, /a famille et La propriete tout en
bafouant les droits de Chomme les plus eLementaires.
Enfin,i/ dernanda comment un journal, se considerant
comme Le defenseur de La „ ye-rite et du droit" et invoquant
des principes chretiens, peut preter ses pages a des ecrits
pareils tout en niant et en. eliminant des voir plus
critiques. Comment e.rpliquer &ors le silence de l'Eveque
et en fin de compte de tous les chretiens qui continuent
a accepter tout ce qu'on leur se-rt dans „/eur presse"?

3) La lettre de Lambert Schlechter etait adressee a l'Eve-
que et au presicient du parti chretien social; nous am:mans
que nous mows sentons aussi bien interpelies — faisant
partie de cette „eglise du silence". Voiki pourquoi rums

declarons que nous ne vcrulons pas ignorer et accepter de
fawn lciche ou inconsciente des pratiques et des mentaLites
dont La publication du communique bresiIien est un
exemple parmi d'autres mais réveLateur: les inforrnations
po/itiques et re/igieuses coricernant Les pays du tiers
monde et surtout l'Amerique Latine sant des plus discretes
dans les publications ' . chretiennes officielles Luzern/30/2r-
geoises. Les soussigne.s auraient prefere lire un pLaycloyer
de La fami/le bresilienne par Helder Camara p/utat citle
par P.C. de Oliveira. ILs auraient prefere une prise de
position en faveur de tow les opprimes, 1171R denonciatio-n
honnhte de L'assassinat politique, des enlevernenis , de la
torture et de l'esclavage organises: sinon repithete ,chre-
tien" est reduit d une simple ideologie cachant Le disir de
puissance et de domination ou une attitude irrespansa-
ble caracteristique pour un Christianisme de ccrnsomma-
tion. Malheureusement i/ semble que pour Le christianisme
lurembourgeois la /utte ccmtre toute forme de socialisme
ou meme contre Le moindre non-alignement justifte tous les
ecarts. Dcnnrnage.

Nous remercions Lambert Schlechter de l'honnetete et du
courage qui nous ont fait defaut jusqu'ici.
Paul Maas, professeur, Francoise Maas, Pit Hornick,
professeur, Michel Schaack, instituteur, Fernande
Schaack-Rasquin, Fernande Hausemer-Freymann, Hu-
bert Hausemer, professeur, Jos. Steffen, professeur,
Rene Wirtz, professeur
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Aus secherer Quell, di mer awer aus journalistescher RUcksicht net kenne nennen, as de Koschter
gewuer gin , dass d'Regirunge vu Rheinland-Pfalz an dem Saarland welles hun, zu Konz bei Treier
e gemeinsamen Atomreakter ze bauen. Si hun och schon d'Letzebuerger Regirung gefrot, ob si
naischt dergeint hatt. Des soil ge gntwert hun, dat geif dovun ofhenken, wat mat Remersche Off
gescheien. De Koschter sollt e Schlag kreien: Cattenom, Remerschen a Konz sollen elo gebaut
gin!? Geschwe bleift ons awer keng aner Leisung mei wi auszewandern. 	 . p .

*

Regelmeisseg stellen d' u tageblatt", de "Journal", d'"Zeitung vum Letzebuerger Vollek" di nei
Nummere vun "forum" hiere Lieser vir. De Koschter seet hinne villmols merci. Trotzdeem fallt em
op, dass dobei muenchmol e bessche mat der Zensurscheier gespillt get. De "Journal" huet z.B.
d'Nummer 51-52 iwert d'Friddenspolitik nemmen a 5 Zeile presenteiert. Bei der Nr. 54 huet d'KP-
Zeitung net gesot aus watfer Lanner (El Salvador, TUrkei a Polen!) iwer Menscherechtsverletzun-
gen rieds geet. Pressefraiheet heescht natierlech och, dass een enger Zeitung keng Artikele ka
virschreiwen, klenglech fennt de Koschter dei Zensur awer trotzdeem. Ma emmerhin kann och e
KP-Zeitungslieser sech selwer am "forum" informeiere, wat dra steet, d'"L.N."-Lieser gi net
emol d'Existenz vun der Zaitschreft gewuer. 	 csst

De Minister vun der Offentlecher Gewalt huet schons an der Chamber misse bestategen, doss hei
der Manifestatioun vum 27.Maerz 1982 eng ganz Rei Polizisten e Maschinegewier an 2o Schuss
schaarf Munitioun bei sech haten. De Koschter as elo gewuer gin, dass och drai Autobusse voll
Manner vun enger Spezialeenheet vum "Bundesgrenzschutz" an ziviler Kleedung an d'Land komm wa-
ren, di zu Senneng op e meiglechen Asaatz gewaart hun. De Koschter war frou, wann de Minister
des Meldung net kennt bestategen, oder wor och si eng "normal Praxis" (E.Krieps)? Wi steet et
da mat der nationaler Souveraniteit? 	 g.

De Ko,schter huet et jo gesi kommen. Emmer mei chreschtlech Organisatiounen fanne keno Ennerstet-
zung mei am L.W. De Koschter wor den eischten, ma mei wi eng '<bier huet e gewarnt, aner keime
no. Oofgesi vun eenzelne Persounen, di net daerfen am L.W. schreiwen, egal wat se soen - si si
scho guer net mei ze zielen	 huet et elo su serie Vereenegunge wi de "Centre Chretien d'Edu-
cation des Adultes" an den LCGB getraff. Goufen der "Erwuessebildung" bier Artikele his elo
"nuren" zensureiert, su gelt hiere journalistesche Mataarbechter sait e puer Meint ganz als
"persona non grata" an en eegene Berichterstatter scheckt d.L.W. net op bier Konferenzen a Ma-
nifestatiounen. Salt den LCGB de Culot hat bei der "Aktioun fir de Fridden" a bei der Protest-
manifestatioun geint de sozialenOofbau vum 27. Marz matzeman, get deichreschtlech Gewerkschaft,
di soss emmer en su decke Steen am Briet hat, ignoreiert. Ween elo faert, d'L.W. weisst geschwe
net mi wat mat der Plaz ufanken, ka sech berouegen: faschistesch Verainer aus Brasilien sin am-
gaang d'Releve ze huelenl De Mgr. Lefebvre waert och net mi wait sin. Har Beschof, wat hun se
mat Arer Zeitung gemaach?	 m.p.

De Generol Jaruzelski kneit zu Moskau am Mausoleum a freet beim grousse Lenin em Rot, wei een
d'Konterrevolutioun a Pole ka Meeschter gin.
Hei heiert en eng Stemm: "Et get nemmen eng Leisung: d'Aarbechter bewaffnen."
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